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http://www.afriqueverte.org  
 

Les Sahéliens peuvent 

nourrir le Sahel 
 

Point sur la situation alimentaire au Sahel 
Information sur le prix des céréales : Burkina Faso - Mali - Niger  

Suivi de campagne n° 91 : point début novembre 2008 

Baisse assez généralisée des prix des céréales avec le début des récoltes, prometteuses. 
 

1- PRIX DES CEREALES : pour le sac de 100 kg, en FCFA (prix à la consommation) 
 

1-1- MALI                                         AMASSA – AFRIQUE VERTE MALI                    Source : OMA et Réseau des animateurs 

 

Région Marché de référence Riz Local Riz importé Mil Local Sorgho Local Maïs Local 

Bamako Bagadadji 29 000 28 000 16 000 12 000 12 750 

Kayes Kayes centre 45 000 35 000 18 000 14 000 14 000 

Sikasso Sikasso centre 37 500 35 000 17 500 12 000 12 000 

Ségou Ségou centre 27 500 35 000 15 000 10 000 11 500 

Mopti Mopti digue 37 500 34 500 16 500 14 000 16 000 

Gao Parcage   40 000 36 750 21 000 16 000 20 000 

Tombouctou Yoobouber 35 000 34 500 19 000 20 000 15 000 
 

Commentaire général : Tendance générale : baisse de prix des céréales avec une bonne campagne en perspectives et déjà 

l’arrivée de certaines nouvelles récoltes. Certaines baisses sont déjà significatives autant pour les céréales sèches que le riz, 

atteignant jusqu’à -37%. Toutefois le mil ne connaît pas encore de baisse significative car la récolte n’est pas généralisée. 

Bamako : Baisse générale de prix : -6 % pour le mil ; -25% pour le sorgho ; -20% pour le maïs ; -32% pour le riz Gambiaka 

et -22% pour le riz importé. Ces baisses s’expliquent par les premières récoltes sur les marchés d’approvisionnement ce qui 

se répercute sur le marché de consommation de Bamako.     

Kayes : Les prix des céréales, excepté le riz Gambiaka, sont en baisse par rapport au mois passé, de -7% pour le riz importé ; 

-3% pour le mil ; -22% pour le sorgho et -24% pour le maïs. La baisse s’explique par l’apparition de nouvelles productions 

en sorgho et maïs et par la faiblesse de la demande. Le prix du riz Gambiaka est stable à cause de sa rareté.  

Sikasso : Seul le mil reste stable. Baisse des autres céréales avec les nouvelles récoltes qui ont fait augmenter l’offre. La 

baisse est respectivement de -20% pour le maïs et le sorgho ; -12% pour le riz local Gambiaka et -8% pour le riz importé.  

Ségou : Stabilité du riz importé, par contre, baisse pour les autres céréales : -37,5% sur le sorgho ; -34% sur le maïs ; -31% 

sur le riz Gambiaka et -6% sur le mil. Ces baisses font suite aux nouvelles récoltes (perspectives d’une bonne campagne). 

Mopti : Suite des légères baisses de prix amorcées depuis octobre à l’exception du mil : -7% sur le sorgho ; -6% sur le maïs ; 

-4% sur le riz Gambiaka ; -1,5% sur le riz importé. Hausse du mil de +3% : l’offre est en baisse en attendant les récoltes. 

Gao : Stabilité du riz Gambiaka et du maïs, hausse du mil de +20% et baisse de -3% du riz importé et -6% du sorgho, avec 

l’arrivée timide des nouvelles récoltes. La hausse du mil fait suite à la baisse de l’offre depuis les zones d’approvisionnement.   

Tombouctou : Fluctuations diverses : stabilité du riz importé, hausse du riz local et du sorgho, baisse du mil (-5%) et du maïs 

(-17%), à la faveur de la reprise du transport fluvial. La hausse est de +1,5% pour le riz local et +5% pour le sorgho. 
 

Evolution du prix du mil au Mali
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Comparaison du prix du mil dans les 3 capitales
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1-2- BURKINA FASO                           APROSSA – AFRIQUE VERTE BURKINA                   Source : Réseau des animateurs 

 

Région Marché de référence Riz importé Mil Local Sorgho Local Maïs Local 

Ouagadougou Sankaryaré 39 500 17 500 15 000 12 500 

Mouhoun (Dédougou) Dédougou 40 000 16 000 14 000 17 000 

Kossi (Nouna) Grand Marché de Nouna 40 000 14 000 12 500 12 500 

Gourma (Fada) Fada N’Gourma 39 000 17 500 12 000 9 000 

Centre-Est (Tenkodogo) Pouytenga 40 000 15 000 14 500 13 000 

Sahel (Dori) Dori 42 000 - 16 000 18 500 

Bam (Kongoussi) Kongoussi 38 000 17 500 16 000 17 000 
 

Commentaire général sur l’évolution des prix : D’une manière générale, la tendance des prix au cours du mois est à la 

baisse. Néanmoins on observe une stabilité des prix sur les marchés de Nouna.  

Mouhoun : Baisse des prix des céréales : - 11% pour le mil, - 12,5% pour le sorgho, - 6% pour le maïs. Cette tendance à la 

baisse est justifiée par la présence de nouvelles récoltes aussi bien sur les marchés qu’auprès des ménages.   

Kossi : Les prix des céréales sont restés stables sur les marchés de la zone. Cette stabilité est favorisée par l’amélioration de 

la disponibilité alimentaire auprès des ménages en cette période de récoltes. 

Gourma : Baisse du sorgho (-14%) et du maïs (-43%) suite à l’apparition des nouvelles productions sur les marchés. 

Stabilité du mil local qui n’est pas encore récolté, ce qui justifie le maintien du prix.  

Centre – Est : (Tenkodogo, Boulsa, Koupéla, Zorgho) : Baisse des prix du mil -17%, du sorgho -12% et du maïs -31,5% 

sur les marchés qui se justifie par la disponibilité des nouvelles céréales. Par ailleurs les anciens stocks sont mis sur le 

marché car les opérateurs craignent la chute des prix avec l’annonce d’une campagne agricole prometteuse.   

Sahel : Stabilité du prix du maïs et baisse du prix du sorgho de -6%. Ces variations observées sont dues à la disponibilité 

des nouvelles récoltes sur le marché et auprès des populations. Le mil est rare sur les marchés, la vente se fait au détail. 

Bam : Baisse des prix : mil -5%, sorgho -6%, maïs -10,5%. Ces baisses sont induites par l’effet d’une bonne campagne 

agricole et de la disponibilité des récoltes aussi bien sur le marché qu’au sein des ménages. 
 

Evolution du prix du mil au Burkina
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1-3-  NIGER                                       ACSSA – AFRIQUE VERTE NIGER               Source : SIMA et animateurs AV 

 

 
 

Région  Marchés de référence Riz Importé Mil Local Sorgho Local Maïs Importé  

Zinder Dolé 44 000 15 000 14 000 22 000 

Maradi Grand marché 50 000 14 000 14 000 20 000 

Dosso Grand marché 45 000 15 000 - 18 000 

Tillabéri Tillabéri commune 45 000 16 000 15 400 25 000 

Agadez Marché de l’Est 50 000 18 000 18 000 20 000 

Niamey Katako  46 000 15 500 18 500 18 000 
 

Début novembre, la tendance générale de l’évolution des prix des céréales est à la baisse pour les céréales sèches (mil, 

sorgho, maïs) et à la hausse pour le riz. Des baisses significatives ont été observées sur le mil (24% à Tillabéry, 18% à 

Agadez et 17% à Zinder), sur le sorgho à Tillabéry (31%) et sur le maïs à Agadez (17%). Par contre, le riz a connu une 

hausse de 4,5 à 11% au niveau de quatre marchés sur six. L’analyse spatiale des prix des céréales classe le marché 

d’Agadez au premier rang des marchés les plus chers, suivi des marchés de Tillabéry, Niamey, Zinder, Dosso et Maradi.  

Nonobstant la baisse remarquable par rapport au mois précédent, ces prix sont en hausse, comparé à début novembre 

2007 et ce, pour toutes les céréales et sur tous les marchés.  

Analyse de l’évolution des prix par produit : Riz : stabilité à Zinder et Tillabéri, hausse sur les autres marchés. Mil : 

légère hausse à Maradi et baisse sur les autres marchés. Sorgho : baisse à Zinder et Tillabéry, stabilité sur les autres 

marchés. Maïs : stabilité à Maradi, baisse sur les autres marchés.  

Analyse par marché : Zinder : stabilité du riz et baisse des autres produits. Maradi : hausse du riz et du mil, stabilité du 

sorgho et du maïs. Dosso : hausse du riz et baisse du mil et du maïs. Tillabéri : stabilité du riz et baisse des autres 

produits. Agadez : hausse du riz, stabilité du sorgho, baisse du mil et du maïs. Niamey : hausse du riz, stabilité du 

sorgho, baisse du mil et du maïs. 
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 2- ETAT DE LA SÉCURITÉ ALIMENTAIRE DANS LES PAYS 

BURKINA 

Mouhoun : La situation alimentaire est bonne. Elle a été consolidée par la disponibilité de nouvelles récoltes auprès des ménages. 

Kossi : A l’instar du Mouhoun, la situation dans cette zone est satisfaisante.  

Gourma : La disponibilité des récoltes dans les ménages au cours du mois à la faveur d’une bonne campagne agricole a contribué 

à améliorer très significativement la situation alimentaire dans la région.  

Centre-Est : Au cours du mois, il a été constaté une nette amélioration de la situation alimentaire pour les populations (baisse des 

prix sur les marchés, disponibilité croissante des céréales dans les ménages) 

Sahel : La situation alimentaire s’est améliorée au cours du mois notamment avec la disponibilité des premières récoltes sur le 

marché et auprès des ménages.   

Bam : La disponibilité alimentaire dans la zone s’est améliorée comparativement au mois précédent (présence des stocks sur les 

marchés et auprès des populations).  
 

MALI 

Quoique les disponibilités sur les marchés restent encore moyennes, la situation alimentaire s’améliore à la faveur des premières 

récoltes de maïs, riz, sorgho, fonio (cultivé et cueillette), légumineuses (niébé, wandzou, arachide), tubercules (igname, patate…) 

et l’abondance de la production laitière actuelle ; les populations tant urbaines que rurales vivent une période assez adoucie. 

Kayes : La situation alimentaire est normale dans la région et en amélioration avec l’apparition des nouvelles récoltes au niveau 

de certaines spéculations comme le maïs et les légumineuses. Mais les disponibilités en céréales sur les marchés restent moyennes 

bien que suffisantes pour couvrir les demandes. Peu de stocks communautaires à cette période, par contre l’OPAM détient 293 

tonnes de sorgho en SNS et 55 tonnes en stock d’intervention.  

Sikasso : L’offre en céréales sur les marchés baisse avec la récolte en cours. La situation alimentaire est normale et s’améliore 

avec une disponibilité acceptable au niveau des ménages grâce aux récoltes, autant en céréales qu’en autres produits alimentaires.      

Ségou : La situation alimentaire demeure bonne dans l’ensemble, caractérisée par les nouvelles récoltes et dans la perspective 

d’une bonne campagne agricole. Ainsi les populations continuent à être approvisionnées en céréales locales. Les stocks publics 

OPAM sont de 16.640 tonnes de mil et sorgho en SNS et 2002 tonnes pour le CSA.  

Mopti : Les disponibilités céréalières et en autres produits alimentaires s’améliorent ; la situation alimentaire reste normale. En 

stock, l’OPAM détient 6.274,6 tonnes de mil et de sorgho en SNS, 50 tonnes de sorgho et 1.999 tonnes de riz importé en stock 

d’intervention et la quasi existence de stocks communautaires en cette période à travers la région. 

Gao : La situation alimentaire reste globalement moyenne. En dépit de la diminution des stocks familiaux et de la hausse du prix 

du mil enregistrée en cette période, la situation n’est pas préoccupante avec la production laitière et la cueillette du fonio sauvage 

dans les zones pastorales surtout. L’OPAM ne dispose plus de stock en SNS ; toutefois des stocks privés existent. L’équivalent 

chèvre/mil est en baisse partout ; il est de 67 kg à Menaka, 69 kg à Bourem, 71 kg à Gao et 80 kg à Ansongo.   

Tombouctou : La situation alimentaire demeure relativement satisfaisante. Le niveau des approvisionnements des marchés 

s’améliore à la faveur du transport fluvial. En stocks publics, il existe 1.584,7 tonnes de mil et sorgho en SNS, 113 tonnes de riz et 

60,8 tonnes de mil en stock d’intervention à travers la région. 

NIGER 

Début novembre, la situation alimentaire est satisfaisante à cause de la généralisation des récoltes des cultures vivrières sur 

l’ensemble des zones agricoles. Les marchés sont régulièrement approvisionnés en céréales, notamment en mil mais aussi en niébé 

avec une tendance à la baisse des prix de certaines céréales sèches.  

Agadez : La situation alimentaire est assez satisfaisante au regard du bon niveau d’approvisionnement des marchés locaux et d’une 

baisse relative des prix. Le pâturage est très abondant par endroit et les animaux présentent un très bon état d’embonpoint. Le prix 

des animaux (notamment le gros bétail) et celui des produits maraîchers (oignon) ont augmenté, améliorant ainsi de façon 

substantielle les revenus des agro pasteurs et facilitant leur accès aux céréales. Cette situation va s’améliorer davantage avec les 

opérations de distribution gratuite (600 tonnes de céréales), entreprises le PAM, la Croix Rouge et l’ONG IRD au profit des 

populations des communes d’Agadez et de Tchirozérine.  

Zinder : La situation alimentaire est en nette amélioration suite à un approvisionnement régulier des marchés. Avec l’effectivité 

des récoltes, les céréales abondent les marchés à l’exception du sorgho dont la récolte est encore timide. Les prix des céréales sont 

en baisse par rapport au mois précédent mais restent tout de même à un niveau élevé comparé à ceux de l’année précédente à la 

même période. Le démarrage de la campagne des cultures maraîchères et l’opération achat de niébé par l’Etat sont susceptibles de 

renforcer la situation alimentaire de la région.   

Maradi : La situation alimentaire est bonne dans la région. Les marchés sont bien approvisionnés en céréales locales et aussi en 

niébé dont le prix a connu une nette amélioration par rapport aux années antérieures, suite à l’opération d’achat lancée par l’Etat. 

L’amélioration du prix de vente du niébé a considérablement augmenté sa mise en marché au détriment des céréales d’où la 

hausse légère du prix du mil dans la zone. Le démarrage prochain de la récolte du souchet et la pratique des cultures irriguées 

constituent des facteurs d’amélioration des revenus des producteurs. 

Tillabéri : En dépit du niveau élevé des prix des céréales par rapport aux autres marchés du pays, la situation alimentaire a connu une 

amélioration sensible dans la région par rapport au mois précédent. La généralisation des récoltes à l’ensemble des zones agricoles 

a entraîné un approvisionnement régulier des marchés et une baisse significative du prix de certaines céréales comme le sorgho et 

le mil. Aussi, la poursuite de la vente à prix étudié des céréales comme le riz et le démarrage de la récolte du riz irrigué le long du 

fleuve sont susceptibles d’améliorer davantage la situation alimentaire dans la région.  

Dosso : La situation alimentaire est satisfaisante dans la région. Les marchés sont bien approvisionnés en céréales locales et 

importées (le maïs notamment). Les tubercules en provenance des pays voisins abondent sur les marchés à des prix accessibles. Le 

démarrage des cultures irriguées dans la bande Sud et Ouest, et l’achat du niébé par l’Etat sont des facteurs de renforcement de 

situation alimentaire dans la région. 



AFRIQUE VERTE - Situation alimentaire Burkina – Mali – Niger –  début novembre 2008 4 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

3- CAMPAGNE AGRICOLE   
BURKINA 

 

La campagne agricole s’est poursuivie normalement au cours de mois d’octobre avec quelques précipitations dans l’ensemble 

des zones d’intervention d’Afrique Verte Burkina.  

On note une intensification des récoltes (sorgho, arachide, fonio, haricot, maïs etc.)  

En attendant les résultats définitifs de la campagne, de l’avis de bons nombres observateurs (producteurs, spécialistes du 

développement rural et services techniques) la campagne agricole s’annonce très prometteuse en général dans les pays du 

CILSS et plus particulièrement au Burkina Faso. Selon le ministère de l’Agriculture, de l’Hydraulique et des ressources 

halieutiques (Sidwaya du vendredi 7 novembre 2008), la production céréalière prévisionnelle nationale 2008/2009 est estimée 

à plus de 4 millions de tonnes, soit une progression de 36% par rapport à la campagne précédente. C'est le riz qui enregistre la 

plus forte augmentation avec une production prévisionnelle de 235.810 tonnes, soit une hausse de 242% par rapport à la 

production définitive de la campagne précédente.  

Cultures de rente comme cultures vivrières attendent toutes de fortes productions. Si ces prévisions venaient à se confirmer, la 

situation alimentaire des populations s’améliorera davantage dans les prochains mois comparativement à l’année dernière.  

 

MALI 

 

La campagne agricole 2008-2009 se déroule et évolue normalement. Elle se caractérise par une pluviométrie assez régulière et 

bien repartie dans l’espace et dans le temps et un cumul pluviométrique excédentaire à largement excédentaire hormis 

quelques localités isolées où des poches de déficit sont signalées.   

Les cultures sont aux stades épiaison/maturation/récoltes. Presque partout, les premières récoltes ont été effectuées. L’état 

végétatif des cultures et l’aspect général des champs sont bons dans l’ensemble. 

Les estimations sont en cours pour dégager les prévisions de production. Dores et déjà, l’évaluation qualitative donne une 

campagne excédentaire. Ainsi les objectifs de production assignés à l'Office du Niger par exemple sont de 606.651 tonnes de 

riz paddy avec un rendement moyen de 6,44 tonnes et, à l’ORS (office riz Ségou), la production attendue, toutes céréales 

confondues, est de 140.000 tonnes contre 73.170 tonnes l'an passé. La part du riz est de 62.930 tonnes sur cette prévision ce 

qui ferait dégager un excédent commercialisable de 40.000 tonnes de paddy soit 25.000 tonnes de riz marchand. 

Les pâturages demeurent bien fournis ainsi que les points d’abreuvement des animaux : les conditions sont favorables à 

l’élevage. 

La situation phytosanitaire relativement calme reste marquée par la présence massive d’oiseaux granivores ou de sautériaux 

dans certaines localités du centre comme l’Office du Niger, Douentza, Mopti, Djénné et Gao.  

 

NIGER 

 

Les précipitations enregistrées au cours de la campagne agro pastorale 2008 ont occasionné une bonne productivité des 

cultures et des pâturages.  

Sur le plan agricole, les activités en cours se caractérisent par la généralisation des récoltes des cultures pluviales sur toute 

l’étendue du pays et un démarrage de la récolte du riz sur les périmètres irrigués. Le rendement de mil espéré à l’issue de cette 

campagne est équivalent à supérieur à la moyenne, sur la majeure partie de la bande agricole.  

Au plan pastoral, les rendements provisoires de la biomasse varient de 700 à 1200 kg de matière sèche à l’hectare.  
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4- ACTIONS DU GOUVERNEMENT, DES ORGANISMES INTERNATIONAUX ET OU DES ONG 

BURKINA FASO MALI NIGER 

▪ Actions d’urgence : néant 

▪ Actions de développement :  

▪ Forum sécurité alimentaire : 

06/10 : Proclamation des résultats 

provisoires de la campagne agricole 

2008/2009, une production de 

4.213.256 tonnes est attendue. 

16/10 : Lancement de la campagne 

Justice Economique par Oxfam 

Intermoon et ses partenaires dans la 

commune rurale de Bama, dans les 

Hauts Bassins.  

4 au 6/11 : Atelier sur la gestion 

intégrée de la production et des 

déprédateurs du manioc à Bobo 

Dioulasso, organisé par le projet 

ARSA petite irrigation  

▪ Actions d’urgence : Aucune.  

▪ Renforcement sécurité alimentaire  

- Diverses distributions de céréales et 

autres denrées par le PDG de la société 

« Airness » parrain du mois de la 

solidarité, la Fondation de l’Enfance et 

autres donateurs ; 

- Octroi de 50 tonnes de mil par le CSA 

pour renforcer les BC de Gabéro, Bara, 

Téméra et Bamba en région de Gao. 
▪ Actions de développement :  

Dans le cadre de l’appui au volet nutrition, 

le PAM a  distribué 102,395 tonnes de 

vivres composées de farine de maïs, de 

farine enrichie, d’huile, petit pois et sucre, 

en région de Kayes.   

Actions d’urgence :  

  Poursuite de l’Opération Spéciale Ramadan de 

vente à prix étudié du riz sur l’ensemble du pays. Le 

prix du sac de 50 kg est passé de 13.000 FCFA à 

15.500 FCFA.  

  Opération de distribution gratuite de 600 tonnes de 

vivres au profit des populations de la région d’Agadez 

par le PAM, la Croix Rouge et l’ONG IRD.  

Actions développement : 

 Poursuite des opérations d’achat de niébé par l’Etat 

à travers l’OPVN. Le sac de 100kg est acheté au 

producteur à 25.000 FCFA, 

 Don de 4.000 tonnes d’engrais par la banque 

mondiale pour soutenir la production rizicole, 

 Lancement d’un appel d’offres international pour 

l’achat de 5.000 tonnes de sorgho blanc par l’OPVN 

dans le cadre de la reconstitution du stock national de 

sécurité.  

5. ACTIONS MENEES PAR AFRIQUE VERTE 

BURKINA FASO MALI NIGER 

▪ Formations : 

o 24 au 25/10 : Ateliers de formation de 10 

enquêteurs d’AV BF à Bobo Dioulasso.  

o 27/10 : Atelier de concertation des OP et 

élus locaux : Bobo, 29 participants dont 3 femmes 
o Gestion comptabilité niveau 1 : 

- 15 au 17/10, Centre Nord (Kongoussi), 16 

OP, 16 auditeurs dont 2 femmes 

- 11 au 13/10, zone de l’Est (Gayéri), 16 OP, 

21 auditeurs dont 9 femmes.  

- 18 au 20/10, zone de l’Est (Fada), 14 OP, 18 

auditeurs dont 5 femmes. 

o Formation des paysans formateurs  

- 17 au 22, Sahel (Dori), 6 formateurs paysans 

o Gestion du crédit 

- 21 au 23/10, Boucle Mouhoun (Dédougou), 

17 OP, 23 auditeurs dont 10 femmes. 

- 120 au 22/10, Centre Nord (Kaya), 17 OP, 

17 auditeurs dont 3 femmes. 

- 13 au 15 /10, zone de l’Est (Bogandé), 14 

OP, 19 auditeurs dont 8 femmes. 

- 20 au 22/10, zone de l’Est (Fada), 15 OP, 18 

auditeurs dont 5 femmes. 

- 16 au 18/10, Centre Est (Koupéla), 9 OP, 26 

auditeurs dont 12 femmes. 

- 5 au 19/10 : participation du responsable de 

programmes, chargé des formations de 

APROSSA à un voyage d’étude en Afrique 

du Sud et en Tanzanie sur les bourses 

agricoles et les certificats d’entrepôts, 

organisé par le CTA et l’AFD. 

▪ Appui commercialisation : 

- 31/10 au 09/11 : participation au salon 

International de l’Artisanat de Ouagadougou : 

13 UT de Bobo et Ouaga et 2 unités Misola.   

- Transaction de produits transformés des UT 

de Bobo (350.000 Fcfa avec la boutique locale)  
▪ Appuis conseils : Préparation SIAO - Appui 

l’identification des besoins de crédit et au 

montage des demandes de prêt des OP - Appui à 

la tenue des AG - Suivi des documents 

administratifs et de gestion des OP. 

▪ Formations :  

- 1 session en techniques de 

commercialisation niveau 2 pour 27 

participants à Diéma (Kayes) ; 

- 2 sessions à Bamako en marketing 

pour 33 participantes et en accès aux 

crédits pour 32 femmes ; 

- 1 session en accès aux crédits pour 31 

participants à Niono ; 

- 1 session en structuration pour 26 

participants de 13 banques de semences 

à Douentza et 1 session accès aux 

crédits à Djenné ; 

- 1 session pour 17 élus en sécurité 

alimentaire à Tombouctou ; 

 -1 session à Gao, pour 23 formateurs 

paysans.  

▪ Commercialisation : néant  

▪ Appuis conseils : 
Suivi des remboursements de crédits et 

mise en place des nouveaux, 

reconstitution des stocks des banques de 

semences, redynamisation du réseau des 

transformatrices à Mopti (réflexion 

autour de la gestion d’une unité de 

production). Réalisations des bilans de 

la dernière campagne ; préparatifs pour 

le démarrage de la nouvelle campagne 

de commercialisation, accompagnement 

des formateurs paysans et des dossiers 

de création des coopératives. 

▪ Autres :  

- Atelier de lancement du projet Volens 

- Voyage d’étude du responsable 

formation en Afrique du Sud et 

Tanzanie sur les systèmes de certificat 

d’entrepôt et de bourses agricoles sur 

invitation du CTA et AFD, 

- Participation d’une équipe de 6 

personnes de AMASSA à Terra Madre à 

Turin en Italie. 

▪ Formations :  

4 Ateliers de préparation aux bourses :   

o 1 à Tillabéri : le 15/10, 33 participants (22 

membres d’OP et 11 partenaires). 

o 1 à Say : le 23/10, 22 participants  (18 

membres d’OP et 4 partenaires). 

o 1 à Filingué : le 28/10, 39 participants (33 

membres d’OP et 6 partenaires). 

o 1 à Ouallam : du 28 au 29 octobre, 31 

participants dont 6 femmes. 

5 sessions comptabilité gestion niveau 2 : 

o 1 à Filingué : du 16 au 18 octobre, 34 

participants dont 12 femmes. 

o 1 à Téra : du 17 au 18 octobre, 32 

participants dont 7 femmes. 

o 1 à Say : du 24 au 26 octobre, 26 

participants dont 9 femmes. 

o 2 à Ouallam : du 16 au 18 octobre, 28 

participants dont 11 femmes et du 20 au 22 

octobre, 29 participants dont 11 femmes. 

Transformation des céréales :  

1 session groupée à Niamey du 13 au 17/10 

pour les femmes transformatrices de : 

Say Kollo 3 participantes ; Zinder 5 

participantes et Niamey 7 participantes.  

Structuration Mise en réseau :  
1 session à Zinder, le 22/10 pour 25 femmes 

Techniques de négociation :  
1 session à Zinder, du 23 au 24/10 pour 25 

participants dont 7 femmes. 

▪ Appuis conseils : 
Appui aux OP pour l’établissement de leurs 

comptes d’exploitation et bilans.  

▪ Autres :  

o Organisation d’un atelier de présentation 

des résultats à mis parcours du projet CE, le 9 

octobre avec 43 participants. 

o Organisation d’un atelier de lancement des 

activités du micro projet financé par la CTB à 

Kollo les 28 et 29/10 avec 15 participantes. 

- Réunion des équipes de coordination à Ouagadougou (Burkina Faso), du 5 au 8 novembre 
 
 

 

 
 


